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SÉLECTION
LE CD CULTE
Close up. Volume 4 - Songs
of Family de Suzanne Vega
La chanteuse américaine réenregistre
ses chansons en formation jazzy. Le
thème de ce quatrième volume : la
famille. Gracieux, serein, élégantissime.

LE DVD BLU-RAY
Eve de Joseph L. Mankiewicz
Le chef-d’œuvre de Mankiewicz sur la
cruauté du star system et l’ambition
dévorante de la jeunesse réédité en
Blu-ray. Revoir en HD Bette Davis, Ann
Baxter et (brièvement) Marilyn Monroe.

LE JEU VIDÉO
Hell Yeah ! par ArKedo (Xbox Live
Arcade, PlayStation Network, Steam)
Un jeu de plate-forme déjanté, avec
pour héros un lapin mort et ses envies de
vengeance… Une pépite pour les fans de
second degré, créé par un studio français.

Décidément, rien n’est trop
beau pour eux. Eux ?
Nos animaux de
c o m p a g n i e .
Les marques
h a u t d e
ga m m e
s ’ i n t é -
ressent
m a i n t e -
n a n t d e
p r è s a u
bien-être des
c h a t s e t d e s
chiens. Ou plutôt
à l’envie de cer-
t a i n s m a î t r e s
et surtout maî-
tresses de leur dénicher des
accessoires ne déparant pas
avec leurs propres tenues.

Une nouvelle marque de
maroquinerie s’empare du cré-
neau. Baptisée « Anne G », du
nom de sa fondatrice, elle trans-
forme cuir couleur cognac ou
fuchsia et cristaux Swarovski en
colliers et laisses made in
France. Le modèle Arlequin a
un petit côté foulard. Les Acidu-
lés misent sur les teintes vives.
En guise de muse et manne-
quin, la créatrice a tout simple-

m e n t p r i s s a
chienne.

Le spécia-
l i s t e d e s
b a g a g e s
Tumi sort,

lui, un sac
pour trans-

porter cani-
che ou per-

san avec une
couverture-
tapis imper-
m é ab l e, u n
collier en cuir
n o i r e t d e
m u l t i p l e s
poches pour

les croquettes ou les jouets. Pas
question d’y ranger des dossiers
par inadvertance : l’étiquette est
en forme d’os.

Pour les petites gâteries du
quotidien, on voit arriver des
coffrets cadeaux envoyés à
domicile chaque mois et con-
tenant friandises, soins et
accessoires comme la Wouf-
box pour toutous ou la Miaou-
box pour chats. Après tout, les
humains ont bien leurs « box »
de produits de beauté ou
d’aliments…

Comment avoir du chien

STYLES
PAR CLOTILDE BRIARD

Collier pour chien
Arlequin d’Anne G

en cuir et cristaux Swarovski.

A
près les téléphones et les
tablettes, Android débar-
que dans les appareils
photo numériques. Deux
constructeurs, Nikon et

Samsung, ont annoncé le mois der-
nier des boîtiers compacts utilisant
le système d’exploitation de Google.
Le premier modèle, signé Nikon,
arrive dans les magasins.

LE DESIGN
De face, le CoolPix S800c est

un compact tout à fait classique,
avec un objectif bien protégé, un
bouton déclencheur sur le dessus et
une molette manuelle pour le zoom
–carcemodèleembarqueunvérita-
ble zoom optique 10x. De dos, en
revanche, l’appareil s’inspire fran-
chement des smartphones, avec un
large écran tactile et seulement trois
boutonsservantàpasserd’unécran
à l’autre. A l’allumage, on se trouve
face à une classique page d’accueil
Android.

LA PRISE DE VUE
Avec ce modèle, la prise de

photos devient une application
comme les autres dans le menu de
démarrage.Sil’oncliquedessus,on
estenterrainconnu :l’écransertde
viseur, avec autour de l’image des
icônes pour les réglages. L’appareil
étant un compact très classique, les

possibilités de réglages sont assez
limitées. Quant aux images propre-
ment dites, elles sont certes
meilleures que celles prises avec
un smartphone, notamment grâce
au zoom et au capteur de 16 mil-
lions de pixels capable aussi de fil-
mer en Full HD. Petit bémol :
l’autonomie n’a rien de formidable
(140 images selon Nikon), signe
qu’Android et le Wi-Fi sont gour-
mands en énergie.

INTERNET
L’accès à Internet avec un

appareil photo n’est pas nouveau,
mais jusqu’ici cela ne servait qu’à
transférer les images. Là, on peut
naviguer sur le Web, lire ses cour-
riels, aller sur Facebook ou sur Twit-
teretmêmetéléchargerdesapplica-
tionssurPlay,laboutiquedeGoogle.
Aconditionderéussiràseconnecter
enWi-Fi :lemodèletestén’apastou-
jours repéré les réseaux disponibles.

LES APPLICATIONS
Le S800c est compatible avec

les centaines d’applications de Play
conçues pour prendre des photos
sur smartphone. On peut photogra-
phier directement depuis Facebook
ou télécharger les multiples petits
logiciels qui trafiquent l’image en
direct, par exemple pour lui donner
unlookBDouvintage.Lesouci,c’est
que comme les applications ne sont
pas optimisées pour l’appareil, le
zoom et le déclencheur ne servent à
rien–ondéclencheenappuyantsur
l’écran.

LE VERDICT
L’appareil de Nikon fait de

bonnes images, mais l’intégration
du système d’exploitation Android
nevapasrévolutionnerlaphotogra-
phie : les applications tiennent pour
la plupart du gadget et n’apportent
rien d’indispensable à l’expérience
utilisateur. Et pour l’envoi d’images
surdesréseauxsociaux,autrebutde
cet appareil, le smartphone reste
meilleur, car il est connecté en per-
manence à Internet en 3G – le
Nikon, lui, devra trouver un point
d’accès Wi-Fi.
BENOÎT GEORGES

Retrouvez tous nos tests
et nos vidéos :

lesechos.fr/tests-tech

High-tech
COOLPIX S800C

Nikon

Appareil photo numérique
compact
379 euros.

En adoptant le système d’exploitation de Google, le nouveau compact lancé par Nikon
accède aux mêmes applications que les smartphones. Mais est-ce vraiment utile ?

Un appareil photo à la mode Android

E
st-ce parce qu’il donne le
sentiment de pouvoir enfin
prendre son temps, qu’il est
plus ludique qu’un repas
classique ou qu’il peut

s’improviser ? Toujours est-il que
le brunch connaît un vif regain
d’intérêt. Restaurants et épiceries
le mettent en plus grand nombre à
leur carte. Des sites se sont lancés
pour référencer les lieux qui en
proposent dans les différentes vil-
les. Chez soi, son contenu et sa
présentation se sophistiquent.
Place à l’imagination.
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Le luxe du tout-prêt
Et si on ne s’occupait de rien, ou
presque ? Le pâtissier parisien
Hugo & Victor vient de lancer une
formule brunch clefs en main. Plus
besoin de courir partout pour ras-
sembler les différents ingrédients.
De la brioche aux petits pots de riz
au lait à la vanille de Tahiti, du thé

aux confitures, de la salade de
fruits aux chaussons aux pommes
cuites façon Tatin, la palette est
vaste. Sans oublier le salé, avec une
tourte à l’allure de galette qui
changera régulièrement. La pre-
mière marie caille, cèpes et raisins
secs. « Chacun est libre d’associer
les goûts qu’il veut à la hauteur des
appétits de ses convives », souligne
Hugues Pouget, l’un des deux fon-
dateurs. Au choix, on récupère sa
commande dans l’une des bouti-
ques ou on la fait livrer chez soi.
« Dès le démarrage, nous avons vu
qu’il existait une vraie attente. Nous
avons, en revanche, été surpris de
constater qu’un certain nombre de
gens le partageaient à deux plutôt
qu’en famille ou entre amis »,
remarque Sylvain Blanc, l’autre
fondateur. Et pour une formule
encore plus sur mesure, le chef
peut venir cuisiner à domicile un
risotto ou du pain perdu aux fruits.
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Des douceurs revisitées
Le sucré un peu régressif est par-
tie prenante de tout brunch qui se
respecte. Pour la rentrée, Pierre
Hermé appose sa touche sur deux
classiques du genre. D’abord, la
pâte à tartiner Pietra, au praliné et
éclats de noisette caramélisées.
Trois ans ont été nécessaires pour
la peaufiner. A peine lancée, il a
fallu mettre les bouchées doubles
pour satisfaire la demande en
boutique ou sur Internet.

Et, clin d’œil au bol de céréales,
le Granola Ispahan – du nom d’un
classique du pâtissier – associe
e n t r e a u t r e s g r a i n e s , r i z
soufflé, pistaches, framboises et
litchis séchés. Le petit « twist »
nécessaire pour surprendre ses
invités.
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Des accessoires
valorisant l’œuf
Sans les œufs préparés de mille
façons, que serait ce moment à
mi-chemin entre grignotage et
repas consistant ? Pour Alessi, le
designer Christian Ghion et le
chef Pierre Gagnaire ont travaillé
de concert autour de cet aliment
emblématique afin de lui trouver
des contenants à la hauteur. Le
Nid est un ramequin à la forme
ovale qui permet à la fois de cuire
l’œuf et de le présenter. Il suffit
juste de changer son support en
acier. L’un, rond, peut servir pour

un bain-marie tandis que l’autre,
évoquant le nid et la paille, se met
sur la table. Les coquetiers Ato-
mium, qui, comme leur nom
l’indique, rappellent les atomes,
font la part belle à l’œuf lui-même.
Ils en laissent voir presque toute la
coquille, et s’empilent facilement.
U n e c o r b e i l l e à p a i n v i e n t ,
en toute logique, compléter
l’ensemble.
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De la vaisselle qui sort
de l’ordinaire
C’est le moment ou jamais de pro-
poser une table à l’ambiance déca-
lée, de sortir des plats et des tasses
qui attirent l’œil, de mélanger les
genres. Les assiettes Portraits de
Bernardaud ne risquent pas de
passer inaperçues. Elles piochent
dans des tableaux célèbres des
figures de femmes comme l’Arlé-
sienne de Van Gogh, la Gabrielle
d’Estrées de l’école de Fontaine-

bleau ou l’Odalisque d’Ingres,
mais réinterprètent leurs teintes et
effets.
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De nouvelles idées
de recettes
L’association sur une même table
du salé et du sucré laisse la place à
tous les styles. L’inspiration se
puise dans les ouvrages consacrés
aussi bien aux tartes salées qu’aux
douceurs d’autrefois. Pour du
clefs-en-main, les livres traitant du
brunch ne manquent pas, de la
version bio à celle à partager à
deux. L’un des derniers parus,
« Mes brunchs du dimanche » de
Solveig Darrigo-Dartinet (éditions
Solar), s’adresse aux gourmands
soucieux de leur ligne. Et ceux qui
finiraient par se lasser du brunch
pourront se plonger dans « Mes
apéritifs dînatoires », sorti dans la
même collection.
CLOTILDE BRIARD

Ce repas pas comme les autres égaie de plus en plus souvent nos week-ends. Aux gourmandises répondent des accessoires ludiques.

Tous les ingrédients d’un brunch réussi

Assiette
Gabrielle
d’Estrées
de Bernardaud.

Gourmandise
www.oubruncher.com
www.hugovictor.com
www.pierreherme.com
www.alessi.com
www.bernardaud.fr
www.solar.fr

Granola
Ispahan
de Pierre
Hermé. Le brunch sur mesure d’Hugo & Victor.

Livre « Mes brunchs
du dimanche »
chez Solar.

Ramequin Le Nid
de Christian Ghion et
Pierre Gagnaire pour Alessi.


